
24e 
GALA D’INTRONISATION 

Charles H. Cardinal
Serge Corbin

Rusty Staub

Clara Hughes
Ken Dryden

Denyse Julien

Tous ensemble pour que vive notre histoire sportive

TEMPLE DE LA RENOMMÉE
PANTHÉON DES SPORTS DU QUÉBEC 

12 novembre 2014





1

CONSEIL D’ADMINISTRATION

Président
Jacques Baril

Président-fondateur
Edgar Théorêt

Vice-président 
Jacques Boucher

Secrétaire
Martin Lépine

Administrateurs
Richard De Carufel
Yvan Dubois
François Godbout
Jean Gosselin
Yves Paquette
Bertrand Raymond
Claude Raymond
Claude Rochon
Walter Sieber
Bernard Trottier

COMITÉ DE SÉLECTION

Président 
Richard De Carufel

Secrétaire
Jean Gosselin

Bernard Brisset
Luc Denis
François Godbout
Nathalie Lambert
Claude Mailhot
Claude Raymond
André Rousseau

INTRONISATION 2014

MOTS DES DIGNITAIRES.............................. 2 

LES INTRONISÉS DE 2014

	 CHARLES H. CARDINAL..................... 8

	 SERGE CORBIN................................ 10

	 DANIEL « RUSTY » STAUB................ 12

	 DENYSE JULIEN............................... 14

	 CLARA HUGHES.............................. 16

	 KEN DRYDEN .................................. 18

LES INTRONISÉS 1974, 1991-2014............ 20

HOMMAGE BRIGITTE FROT........................ 23

REMERCIEMENTS...................................... 24

SOMMAIRE

COMITÉ D’IMPLANTATION  
ET D’EXPLOITATION

Yvan Dubois 
Daniel Cauchon
Jacques Daoust
Jacques Roy
Robert Ruel
Karine Tas
Pierre Wilson

Visitez notre site web, réalisé par Regroupement Loisir et Sport du Québec  
www.pantheondessports.ca

PANTHÉON DES SPORTS DU QUÉBEC
8110, boulevard Saint-Michel

Montréal (Québec) H1Z 3E2

  pantheondessports@gmail.com

facebook.com/pantheondessports               @pantheonsportqc



Je suis heureux de présenter mes salutations les plus chaleureuses à toutes 
les personnes qui assistent au 24e gala du Panthéon des sports du Québec. 

Année après année, les personnalités sportives québécoises continuent 
de se démarquer de façon tout à fait exceptionnelle sur la scène nationale 
et internationale. À cet effet, le Panthéon des sports du Québec constitue 
l’endroit tout désigné pour conserver la mémoire des plus beaux exploits de 
nos athlètes et des contributions importantes des bâtisseurs envers leur 
sport. 

Cette année encore, le Panthéon intronise de grands noms du sport au Québec. 
Je tiens à me joindre à vous pour les féliciter de leur travail acharné et de 
leurs réalisations, qui leur ont permis d’atteindre les plus hauts sommets de 
leurs disciplines et d’inspirer les générations futures. 

Au nom du gouvernement du Canada, je souhaite à chacun et à chacune une 
soirée mémorable.

Stephen Harper 
Premier ministre du canada
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MOT DU PREMIER MINISTRE DU QUÉBEC

Bon gala!

Au Québec, le sport soulève les passions. Nous vouons une admiration 
inestimable à nos athlètes, et ceux-ci nous le rendent bien. Ils nous font vivre 
des émotions vives. En temps de compétition, nous sommes nombreux à nous 
réunir pour partager l’intensité du moment et ne rien perdre des événements. 
Certaines performances nous coupent le souffle. Chaque victoire nous emplit 
de joie. Empathiques, nous partageons aussi les déceptions. 

Visiter les sommets exige de la discipline, de la persévérance et du courage. 
Le Panthéon des sports du Québec honore les athlètes et bâtisseurs qui, sans 
relâche, surmontent toute épreuve durant des années pour se rendre au bout 
de leurs aspirations. La cérémonie d’intronisation est remplie de signification. 
En cette journée du 12 novembre 2014, six athlètes sont intronisés. Je tiens 
à les féliciter.

Clara Hughes, vous avez réussi le rarissime exploit de remporter des 
médailles à la fois aux jeux olympiques d’hiver et d’été. Denyse Julien, vous 
êtes incontestablement la grande dame du badminton; votre talent est 
tel que l’un de vos coups a été baptisé le « Drop à Denyse ». Ken Dryden, 
en seulement huit saisons, vous avez participé à la conquête de six coupe 
Stanley. Rusty Staub, vous avez reçu l’une des plus longues et chaleureuses 
ovations lors de votre retour parmi les Expos; vous en étiez incontestablement 
le joueur vedette. Serge Corbin, votre record de victoires remportées vous 
confère comme l’un des plus grands canotiers du monde. Charles Cardinal, 
votre carrière a eu une influence considérable sur la pratique du volleyball; 
vous êtes reconnu internationalement comme un phare de cette discipline.

À chacune et à chacun, je souhaite la bienvenue au Panthéon des sports du 
Québec! À votre façon, vous avez bâti notre histoire. Surtout, vous nous faites 
la preuve qu’aucun sommet n’est trop haut, qu’aucun rêve n’est inatteignable.

Le premier ministre du Québec, 

Philippe Couillard
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Pour une 24e année, le Panthéon des sports souligne les exploits des athlètes 
et bâtisseurs du sport amateur et professionnel au Québec. La cérémonie 
rend un vibrant hommage aux sportifs de haut calibre et aux bâtisseurs qui, 
par leurs exploits, leur personnalité et leur détermination, ont façonné la 
culture sportive d’ici. 

Cette année, le Panthéon ouvre ses portes à Clara Hughes, Denyse Julien, 
Serge Corbin, Ken Dryden, Rusty Staub et Charles H. Cardinal, qui ont inspiré 
et inspirent toujours les athlètes et les entraîneurs à s’élever vers l’excellence. 
Les personnes intronisées aujourd’hui ont toutes réussi à transmettre à 
d’autres leur passion pour leur sport respectif. Elles sont des modèles de 
persévérance et de réussite pour les jeunes.

Je tiens à remercier le Panthéon des sports qui, par son travail empreint 
d’un grand dévouement, garde bien vivantes la culture et l’histoire sportives 
québécoises. 

Bon gala!

YVES BOLDUC

MOT DU MINISTRE DE L’ÉDUCATION, DU LOISIR ET DU SPORT

Bienvenue au 24e gala d’intronisation du Panthéon des sports du Québec. 
Notre gouvernement sait que le sport joue un rôle de premier plan dans la vie 
des Canadiens. C’est pourquoi nous sommes heureux de nous associer à des 
rendez-vous comme celui-ci, qui rend hommage aux athlètes, entraîneurs 
et bâtisseurs dont les efforts contribuent au succès de notre milieu sportif. 
Les hommes et les femmes qui sont honorés aujourd’hui représentent le 
Québec avec brio. Leurs réalisations sont un exemple à suivre pour tous les 
Canadiens.

À titre de ministre d’État (Sports), je félicite tous ceux et celles qui ont été 
intronisés cette année. Je remercie le Panthéon des sports du Québec de son 
travail en vue de reconnaître l’excellence dans le sport, d’un bout à l’autre de 
la province.

L’honorable / The Honourable Bal Gosal

MOT DU MINISTRE D’ÉTAT (SPORTS)



À l’occasion du 24e Gala d’intronisation du Temple de la renommée du 
Panthéon des sports du Québec, je tiens à féliciter chaleureusement tous les 
athlètes et bâtisseurs québécois qui sont honorés ce soir.

Mon intérêt pour le sport est bien connu et je suis particulièrement heureux 
de constater que ce gala prestigieux rend hommage à des lauréats qui ont 
écrit une page importante de l’histoire du sport au Québec. Ils ont raison 
d’être fiers!

Meilleurs vœux de succès aux organisateurs du Gala.

Bonne soirée à tous.

Denis Coderre 
Maire de Montréal

MOT DU MAIRE DE MONTRÉAL

C’est avec beaucoup d’enthousiasme et avec une très grande fierté que j’ai 
accepté la présidence d’honneur du 24e Gala d’intronisation du Panthéon 
des sports du Québec. Encore une fois, le Panthéon des sports honore de 
grandes personnalités s’étant distinguées autant sur la scène nationale 
qu’internationale.

Je tiens à féliciter tous les intronisés de cette soirée. Leurs carrières et 
leurs nombreux exploits, nous ont inspirés, nous ont fait vibrer et poussés 
au dépassement de soi-même. Vous êtes des modèles pour tous. Bravo vous 
méritez amplement cet honneur.

Le Panthéon des sports du Québec, établi depuis presque 25 ans, a comme 
mission de promouvoir le sport, préserver et diffuser la riche histoire sportive 
de notre société. C’est une cause qui me tient à cœur et je suis très heureux 
de m’associer à cet organisme.

Bon Gala en notre compagnie.

Ronald Corey

MOT DU PRÉSIDENT D’HONNEUR
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C’est pour moi un réel plaisir, de concert avec les membres du conseil 
d’administration du Panthéon des sports du Québec, de vous souhaiter la plus 
cordiale bienvenue à ce 24e gala d’intronisation.

Encore cette année, nous allons célébrer les carrières de six grandes 
personnalités ayant contribué à l’essor du sport au Québec et enrichi 
notre patrimoine sportif. Ce sont tous des athlètes et bâtisseur qui se sont 
démarqués par leur apport exceptionnel dans leur discipline sportive. Je les 
félicite pour leur intronisation au Temple de la renommée du Panthéon des 
sports du Québec et vous invite à les applaudir chaudement.

Je tiens également à remercier les commanditaires et partenaires de ce 
24e gala pour leur appui envers le Panthéon afin que vive notre histoire 
sportive. Sans votre généreuse contribution nos intronisés, tout comme leurs 
prédécesseurs, passeraient dans l’oubli.

Je remercie aussi Ronald Corey d’avoir accepté avec enthousiasme la 
présidence d’honneur de notre gala d’intronisation annuel.

Tous ensemble pour que vive notre histoire sportive.

Bonne soirée, bon gala

Jacques Baril 
Président du conseil d’administration du Panthéon des sports du Québec

MOT DU PRÉSIDENT DU PANTHÉON
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Fondé en 1990, le Panthéon des 
sports du Québec est un organisme à 
but non lucratif dédié à la promotion 
du sport et à la reconnaissance et 
consécration des athlètes et des 
bâtisseurs du sport au Québec. À ce 
jour, le Temple compte 199 intronisés, 
tous athlètes et bâtisseurs du sport 
amateur et professionnel.

NOTRE MISSION



Tous ensemble pour que vive notre histoire sportive

LES INTRONISÉS 
de 2014

Charles H. Cardinal
Serge Corbin

Daniel « Rusty » Staub

Clara Hughes

Ken DrydenDenyse Julien
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Charles H. Cardinal : Plus d’un  
demi-siècle consacré au coaching

SAVIEZ-VOUS QUE
... l’impact de Charles Cardinal dépasse nos frontières ; depuis 
2004, il est invité à implanter le programme national de 
certification des entraîneurs au Qatar, en Jordanie, à Haïti, au 
Luxembourg et en Belgique. De plus, de Paris à Buenos Aires 
en passant par Dakar, il demeure un conférencier très convoité 
en matière de coaching sur la scène internationale.

... Charles Cardinal fut intronisé au Temple de la renommée de 
Volleyball Canada en 2001 et au Temple de la renommée du 
volleyball québécois en 2008. Il fut récipiendaire du prestigieux 
trophée Geoff-Gowan décerné par l’Association canadienne 
des entraîneurs en 2005 et récipiendaire de la Médaille du 
jubilé de la reine Elizabeth II en 2013.

Bénévole en sport amateur depuis plus d’un demi- 
siècle, siégeant sur plusieurs comités d’organis-
mes œuvrant autant sur l’échiquier sportif 
provincial, national et international, Charles 
Cardinal est l’auteur de plusieurs publications 
portant essentiellement sur le volleyball et la 
planification de la performance et le dévelop-
pement à long terme de l’athlète (DLTA). Il a été 
professeur au département d’éducation physique 
de l’Université de Montréal pendant 26 ans et formateur 
dans le programme national de certification des 
entraîneurs depuis sa création dans les années 1970. Il 
est encore actif comme formateur et personne ressource 
à l’Institut National du Sport du Québec.

Sa carrière d’entraîneur débute en 1962 au Collège 
Saint-Viateur d’Outremont alors qu’il y est professeur 
d’éducation physique. Il connaît rapidement du succès 
avec sa première équipe en volleyball qui remporta le 
Championnat provincial junior et le Championnat de l’Est 
du Canada junior.

De 1962 à 1980, il est un entraîneur de volleyball très 
recherché sur la scène provinciale et nationale avec des 
clubs de niveau junior, universitaire et senior. D’ailleurs, 
entre 1967 et 1971, il est très impliqué avec notamment 
l’équipe canadienne masculine senior d’abord à titre 
d’entraîneur adjoint, puis comme entraîneur-chef.

Charles Cardinal a été un pionnier de la Fédération de 
volleyball du Québec en 1967 et il aura marqué toutes 
les époques de cette Fédération. Il en fut le premier 
directeur technique en 1975, il a eu un impact majeur 
dans la mise en place des structures de développement 
de l’excellence au Québec. Il fut l’assistant directeur de 
la compétition de volleyball aux Jeux olympiques de 
Montréal de 1976, une fonction qui l’a conduit, au début 
des années 1970, à recruter et à former des nombreux 
bénévoles nécessaires à la réalisation de l’événement. 
Cette banque de personnes ressources (juges de lignes, 
marqueurs, statisticiens, etc.) a été la base de la structure 

organisée qu’est devenue la Fédération de volleyball du 
Québec.

Son expertise et sa compétence font en sorte qu’il devient 
maître entraîneur à Volleyball Canada en 1975, entraîneur 
cadre à la Fédération internationale de volleyball (FIVB) 
depuis 1983 et entraîneur cadre de la FIVB pour le niveau 
3 depuis 1986.

Pour Charles Cardinal, «  les fondements de sa carrière 
professionnelle, reposent sur les cinq piliers suivants  : 
passion, ardeur et discipline au travail, ténacité, attitude 
envers les autres et confiance en soi  ». Ce grand 
bâtisseur, qui aura formé tout au long de sa prolifique 
carrière une quantité impressionnante d’entraîneurs et a 
rempli des nombreux mandats aux niveaux nationaux et 
internationaux, est aujourd’hui honoré par le Temple de la 
renommée du Panthéon des sports du Québec.
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Serge
Corbin
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Serge Corbin : « Le roi de la rivière »

SAVIEZ-VOUS QUE
... Serge Corbin a remporté plus de 90% des courses aux-
quelles il a participé au cours de sa carrière de 40 ans.

... Serge Corbin a remporté la victoire au championnat mondial 
en Outrigger à Hawaii en 1985 et qu’il fut invité par son ami 
Everett Crozier à participer aux championnats nationaux 
américains en 1989 et il a gagné deux médailles d’or (C1 et 
C2) en canot de long parcours.

... Serge Corbin a déjà dépassé 286 canots lors de la course 
«  The Ratt Race  ». Suite au tirage au sort, il dût partir en  
292e place et après cette remontée spectaculaire, il s’est 
classé au sixième rang!

C’est un très grand champion d’un sport peu 
médiatisé, méconnu par plusieurs. Un gagnant 
tout au long de sa longue et glorieuse carrière 
dans un sport où le niveau de compétition est très 
relevé. 

Né au Cap-de-la-Madeleine le 26 décembre 1956, 
Serge Corbin fut initié, à l’âge de 13 ans, aux courses de 
canot de long parcours et il a commencé à prendre part à 
des compétitions en 1970, avec son frère Claude, lorsque 
le partenaire de ce dernier était dans l’impossibilité de se 
présenter à certaines courses. C’est en 1970 qu’il a signé 
sa première victoire à la course du tour des îles de Trois-
Rivières.

Son nom est synonyme de la Classique internationale de 
canots de la Mauricie. C’est bien normal, il a remporté 
cette prestigieuse compétition, considérée comme la 
coupe Stanley ou le Super Bowl des courses de canots 
long parcours, à 26 reprises! Pour lui, la rivière Saint-
Maurice n’a plus aucun secret.

Serge Corbin n’avait que 16 ans lors de sa première 
participation à cette Classique ; il faisait équipe avec son 
idole, son frère Claude, et la victoire ne leur a échappé 
qu’à la troisième étape. Ce n’était que partie remise, car 
Serge Corbin va remporter les neuf prochaines éditions 
de la Classique internationale de canots de la Mauricie. 
En effet, de 1974 à 1982 il est invincible remportant le 
titre avec des partenaires différents : Claude Corbin 
(1974, 1975, 1976, 1977 et 1979), Ron Williams (1978 et 
1980), Michel Beauchesne (1981) et Richard Tétreault 
(1982).

Cette neuvième victoire en 1982 lui permettait d’égaler la 
marque détenue par le légendaire Irwin Peterson. Après 
avoir raté les rendez-vous de 1983 et de 1984 en raison 
de sa première blessure à l’épaule, Serge Corbin est 
revenu en force et il a connu des succès avec plusieurs 
autres coéquipiers notamment Solomon Carrière (trois 
triomphes), Normand Mainguy (cinq victoires) et plus 
récemment Jeff Kolka. « N’eût été d’une blessure à 
l’épaule, il aurait probablement pu récolter plusieurs 

autres victoires à la Classique internationale », affirme 
Richard Toupin le président de la Fédération québécoise 
de canot long parcours.

Sur la scène internationale, Corbin a également dominé. 
À la General Clinton Canoe Regatta, il fut champion à 28 
occasions (et ce en seulement 29 participations), dont 21 
triomphes consécutifs. D’ailleurs lors de son intronisation 
au Temple de la renommée de la General Clinton Canoe 
Regatta en 2012, les spécialistes américains de ce sport 
le décrivaient comme le plus grand pagayeur de l’histoire!

Ses performances à la course d’Ausable River dans le 
Michigan (une course en une étape de 220 kilomètres 
se déroulant en environ 15 heures) sont également 
légendaires ; champion à 18 reprises, il détient le record 
du parcours avec un temps de 13 heures, 58 minutes et 
huit secondes en 1994.

« J’ai été intronisé au Temple de la renommée de 
Cooperstown et à celui de la Classique de canots de la 
Mauricie, mais au Québec au complet comme ça, ce sera 
le plus grand honneur que je vais recevoir. Avec toutes 
les années que j’ai mises là-dedans, je vois que je n’ai pas 
travaillé pour rien. Je savais que j’avais fait de bonnes 
performances, mais le canot de longue distance n’est 
pas un sport tellement connu. Je suis convaincu que 
mon intronisation peut aider la discipline et lui donner un 
bon coup de pouce. », confiait Serge Corbin à l’Hebdo du 
Saint-Maurice cet été.
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Daniel 
« Rusty »
Staub
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Rusty Staub : première vedette des Expos

Daniel Joseph Staub est né le 1er avril 1944 à La 
Nouvelle-Orléans. Il était un joueur solidement 
établi avec les Astros de Houston depuis six 
saisons, étant même invité à deux reprises au prestigieux 
match des étoiles du baseball majeur (1967, 1968), quand 
il fut échangé aux Expos de Montréal en janvier 1969. 

Surnommé «  Rusty  » pour ses cheveux roux, il sera 
affectueusement connu comme « Le Grand Orange » par 
les partisans des Expos, il deviendra rapidement le favori 
de la foule et l’un des joueurs les plus productifs de cette 
équipe d’expansion.

Il a porté l’uniforme des Expos de Montréal au cours de 
leurs trois premières années d’existence, de 1969 à 1971, 
et à trois occasions, il a représenté Nos Amours au match 
des étoiles. Au cours de ce premier séjour à Montréal, il a 
présenté des statistiques impressionnantes : 508 coups 
sûrs, 68 coups de circuit (dont un sommet en carrière de 
30 coups de quatre buts en 1970).

Mais l’impact de Staub, ne se mesure pas qu’en chiffre. 
Certes, il représentait l’excellence, mais il apporte une 
grande crédibilité à cette jeune équipe qui cherchait à 
établir le baseball majeur pour la première fois hors des 
frontières américaines. Sa joie de vivre, son apprentissage 
de la langue française et son travail auprès d’œuvres 
de charité en ont fait un favori des Montréalais et des 
Québécois.

Quelques jours avant le début de la saison 1972, 
« Rusty » Staub est échangé aux Mets de New York en 
retour de trois jeunes joueurs (Ken Singleton, Tim Foli et 
Mike Jorgensen). Deux ans plus tard, il aura la chance 
de participer à la Série mondiale alors que New York est 
confronté aux puissants Athletics d’Oakland, éventuels 
champions.

Après un passage de quatre saisons avec les Tigers de 
Detroit, Staub est échangé aux Expos de Montréal le 
20 juillet 1979. Il venait apporter sa vaste expérience 
à cette jeune équipe prometteuse qui était impliquée 

dans la course au championnat de la division Est. Un 
des moments forts de l’histoire des Expos de Montréal 
survint une semaine plus tard : le retour du Grand Orange 
à Montréal dans l’uniforme des Expos. Il reçut une ovation 
debout de la part des 59 260 spectateurs alors qu’il est 
dans le cercle d’attente.

Au cours de sa longue et fructueuse carrière, Staub a la 
distinction d’être le seul joueur dans l’histoire du baseball 
majeur à récolter plus de 500 coups sûrs avec quatre 
équipes différentes (Houston, Montréal, Detroit et les 
Mets de New York). De plus, en compagnie du légendaire 
Ty Cobb et de Gary Sheffield, il est l’un des trois seuls 
joueurs à avoir frappé un coup de circuit dans les ligues 
majeures avant l’âge de 20 ans et après l’âge de 40 ans. 
Également, Le Grand Orange a frappé au moins un coup 
de circuit lors de 23 saisons consécutives, le plaçant 
au troisième rang de tous les temps derrière Rickey 
Henderson (25 saisons) et Ty Cobb (24 saisons). Notons 
que ses 2 951 parties en carrière le placent au 13e rang 
de tous les temps dans le baseball majeur.

Les Expos de Montréal l’ont honoré en retirant son 
chandail, le numéro 10. En 2012, « Rusty » était intronisé 
au Temple de la renommée du baseball canadien. Ce 
soir, c’est au tour du Panthéon des sports du Québec de 
célébrer ce grand athlète.

... Rusty a la distinction d’avoir été le coéquipier de deux 
membres du Temple de la renommée du Panthéon des 
sports du Québec. En effet, il a joué avec Claude Raymond 
à Houston (1964 à 1967) puis avec les Expos (1969 à 1971) 
et avec Gary Carter à Montréal en 1979 et avec les Mets 
en 1985.

... lors de la série de championnat contre les Reds de 
Cincinnati en 1973, les trois coups sûrs qu’il a frappé étaient 
des coups de circuits!

SAVIEZ-VOUS QUE
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Denyse 
Julien
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Denyse Julien : celle qui a marqué  
l’histoire du badminton canadien

15

Denyse Julien a commencé à représenter le 
Canada sur la scène internationale dès l’âge de 21 
ans alors qu’elle est choisie sur l’équipe nationale 
pour la finale de la Coupe Uber au Japon. C’était en 1981 
et le début d’une très longue et fructueuse carrière qui lui 
a fait parcourir le monde entier.

Le nom de l’athlète de Rouyn-Noranda est synonyme 
d’excellence en badminton au Québec et au Canada et 
elle a marqué à jamais l’histoire de ce sport au pays grâce 
un palmarès tout à fait remarquable.

Denyse est la joueuse de badminton au Canada (hommes 
et femmes) à revendiquer le plus de participations (trois) 
aux Jeux olympiques, alors qu’elle a été membre de 
l’équipe canadienne aux Jeux de Barcelone en 1992, 
d’Atlanta en 1996 et d’Athènes en 2004. À sa dernière 
expérience olympique en 2004, Denyse Julien est âgée 
de 44 ans, étant l’aînée de 13 ans de tous les participants 
de ce sport à Athènes. D’ailleurs elle détient toujours le 
record pour la participante la plus âgée (44 ans et 26 
jours) en badminton aux Jeux olympiques!

Toujours sur la scène internationale, Denyse est de tous 
les rendez-vous des Jeux du Commonwealth de 1982 à 
2002. Au total, elle a mérité sept médailles (cinq d’argent 
et deux de bronze) à ces Jeux. Et ses six participations 
aux Jeux du Commonwealth sont un autre record pour 
un athlète canadien.

Son palmarès compte aussi plusieurs titres 
internationaux, notamment le Canadian Open, U.S. Open, 
French Open, Welsh Open, Scottish Open, Wimbledon 
Open, Mexicain Open.

La joueuse gauchère est également la seule athlète au 
pays de sa discipline à compter trois participations aux 
Jeux panaméricains où elle a récolté huit médailles en 
carrière : cinq d’or, deux d’argent et une de bronze.

Naturellement Denyse est l’athlète la plus titrée en 
compétitions nationales. Elle revendique 31 titres dans 
la catégorie « open », soit 13 en simple, huit en double 
féminin et 10 en double mixte!

Deux moments forts de sa carrière furent lorsqu’elle 
atteint la ronde des quarts-de-finale en double féminin 
(en compagnie de Johanne Falardeau) au prestigieux 
tournoi All England en 1984 et aussi sa participation 
aux quarts-de-finale (toujours en compagnie de Johanne 
Farlardeau) à l’Open du Japon deux ans plus tard.

Professionnelle en chef en badminton au Club Atwater 
depuis 2004, Denyse fut championne du monde senior en 
simple féminin (plus de 50 ans) en 2011.

Nommée l’athlète de l’année par Badminton Canada 
en 1995, Denyse fut honorée par sa ville natale Rouyn-
Noranda alors qu’après les Jeux olympiques d’Atlanta 
en 1996 on a renommé le gymnase où elle a débuté sa 
carrière: «  Le Gymnase Denyse Julien  ». En 2007, elle 
était admise au Temple de la renommée de Badminton 
Québec. Ce soir, Denyse Julien est la deuxième 
personnalité de monde du badminton, après Yves Paré, 
à accéder au Temple de la renommée du Panthéon des 
sports du Québec.

«  Être intronisée au Panthéon des sports du Québec 
est pour moi un honneur ultime. En tant qu’athlète, cet 
honneur est indéniablement une grande reconnaissance 
par rapport à ma carrière et les années dévouées à mon 
sport. Je remercie le comité de sélection ainsi que le 
Panthéon des sports de m’accepter dans leur grande 
famille. »

… Denyse fut seulement la deuxième joueuse canadienne à 
être invitée par la Fédération internationale de badminton à 
la finale de la Coupe du Monde. L’autre étant Wendy Carter. 

…Denyse est la seule joueuse canadienne à avoir fait la 
première page du prestigieux magazine international 
« World Badminton ».

SAVIEZ-VOUS QUE
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Clara Hughes : « Courage, détermination, 
discipline »

SAVIEZ-VOUS QUE...
... Clara Hughes a participé à trois éditions des Jeux 
olympiques d’hiver et à trois reprises à ceux d’été.

... Clara Hughes est la première athlète du Canada à 
gagner des médailles autant aux Jeux d’été que des Jeux 
d’hiver.

... Clara Hughes fut le porte-drapeau du Canada lors des 
Jeux olympiques de Vancouver en 2010

Provenant d’une famille éclatée et ayant une 
adolescence difficile marquée par des problèmes 
de délinquance, Clara a eu un parcours parsemé 
d’embûches. C’est le sport qui l’a sorti de cette 
fâcheuse situation. Le sport lui a donné la discipline 
et la persévérance essentielles à accomplir de grandes  
choses. Et les grandes réalisations et les exploits, Clara 
Hughes les accumule depuis deux décennies.

À l’occasion des Jeux olympiques de Calgary en 1988, 
alors âgée de 16 ans, Clara tombe par hasard sur un 
reportage télévisé portant sur le triple médaillé des Jeux 
de Sarajevo, Gaétan Boucher. C’est le déclic. Elle est 
inspirée par le légendaire athlète québécois et elle confie 
qu’un jour elle va participer aux Jeux olympiques et être 
une patineuse de vitesse. Aussitôt sa mère contacte le 
« Winnipeg Speed Skating Club » et l’inscrit à un camp 
d’entraînement de printemps.

Son rêve de patinage de vitesse est mis sur la glace 
quand elle fut recrutée par Mirek Mazur, un entraîneur 
de cyclisme reconnu pour son approche sans compromis. 
Sous sa férule, elle découvre les vertus de la discipline 
et du conditionnement physique qui lui rapportent encore 
des dividendes à ce jour. Après une série de blessures, 
elle a quitté le cyclisme brièvement, avant de voir sa 
carrière relancée sous la direction de l’entraîneur Eric 
Van Den Eynde et c’est alors qu’elle vient s’installer dans 
les Cantons de l’Est.

En cyclisme, elle a remporté 18 titres canadiens, ainsi que 
la médaille d’argent au contre la montre individuel aux 
championnats du monde en 1995. Son palmarès comprend 
également sept médailles aux Jeux panaméricains entre 
1991 et 2003 ; une médaille d’or (course aux points en 
2003), trois d’argent et trois de bronze. Hughes a remporté 
aussi trois médailles aux Jeux du Commonwealth  : l’or 
(contre la montre individuel en 2002), l’argent (contre 
la montre par équipes en 1994) et le bronze (course 
aux points en 2002). Aux Jeux olympiques d’Atlanta en 
1996, elle a obtenu deux médailles de bronze (contre la 
montre sur route et course sur route individuelle). Elle 

a pris la sixième position du contre la monde sur route 
aux Jeux olympiques de Sydney en 2000. À 39 ans, elle 
effectua un retour aux Jeux de Londres en 2012 obtenant 
notamment la cinquième position du contre-la-montre 
individuel.

Mais l’attrait pour le patinage de vitesse est très fort pour 
Clara Hughes et elle a décidé de revenir à son premier 
amour après les Jeux olympiques de Sydney en 2000.

Son dossier en patinage de vitesse sur longue piste est 
tout aussi reluisant. En carrière aux championnats du 
monde, elle revendique six médailles (une d’or, quatre 
d’argent et une de bronze). Aux Jeux olympiques de Salt 
Lake City en 2002, elle a remporté la médaille de bronze 
au 5 000 mètres. À Turin en 2006, elle a gagné la médaille 
d’argent à la poursuite par équipes et la médaille d’or au 5 
000 mètres. Aux Jeux olympiques de Vancouver en 2010 
elle obtint la médaille de bronze au 5 000 mètres.

En 2014, elle effectuait un périple à vélo de 110 jours sur 
12 000 kilomètres, Le Grand Tour de Clara pour « Bell 
Cause pour la cause », afin d’accroître la sensibilisation 
et les actions dans le domaine de la santé mentale.

Pour Clara Hughes, son intronisation au Temple de la 
renommée du Panthéon des sports du Québec signifie 
beaucoup pour elle car elle a, et aura toujours, un lien très 
fort avec le Québec. Elle nous est très reconnaissante 
pour les nombreux encouragements qu’elle a reçu 
pendant sa carrière.
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Ken Dryden : un nom synonyme de 
victoires

SAVIEZ-VOUS QUE...
… Ken Dryden était devant le filet du d’Équipe Canada lors 
du match décisif de la Série du siècle en 1972.

… en séries éliminatoires Ken Dryden a remporté 19 des 
21 séries auxquelles il a pris part, ce qui se traduit par 
un dossier de 80 victoires, dont 10 par jeu blanc en 112 
matchs éliminatoires.

… Ken Dryden agissait comme analyste au réseau de 
télévision ABC lorsque que les États-Unis ont vaincu 
l’U.R.S.S. aux Jeux olympiques de Lake Placid en 1980.

À la fin de la saison 1970-1971, un jeune gardien 
de but des Voyageurs de Montréal est promu 
avec les Canadiens de Montréal  : Ken Dryden. 
Bien qu’il ait terminé la saison en remportant 
ses six départs avec le Tricolore, personne ne 
s’attendait à le voir devant la cage pour début les 
séries éliminatoires face aux puissants Bruins de 
Boston, champions en titre et une équipe qui avait dominé 
la campagne et dont l’offensive était dévastatrice, 
puisque cette formation alignait quatre marqueurs de 
plus de 100 points.

Au cours d’une série qui s’est rendue à la limite des sept 
matchs, Ken Dryden a démontré tout son talent et sa 
détermination en sauvant son équipe à plusieurs reprises. 
Il a frustré les joueurs de Boston et il a limité Phil Esposito, 
auteur d’une saison record avec 76 buts en 78 matchs, à 
seulement trois buts au cours de cette série.

Après avoir éliminé Boston au premier tour, Montréal a 
disposé successivement des North Stars du Minnesota, 
puis des Black Hawks de Chicago pour remporter la 
coupe Stanley. Pour son excellence au cours des séries 
éliminatoires, Dryden mérita le trophée Conn-Smythe.

La saison suivante, Ken Dryden devient le gardien 
numéro un des Canadiens et termine la campagne avec 
39 victoires, 9 jeux blancs et une moyenne de 2,24 et il 
récolte le trophée Calder à titre de recrue par excellence.

À sa troisième saison, il mena le Tricolore à autre conquête 
de la coupe Stanley. Mais coup de théâtre : l’extraordinaire 
gardien de but, digne successeur des Durnan, Hainsworth 
et Plante, annonce sa retraite à 26 ans. Il se joint alors 
comme stagiaire à un cabinet d’avocats torontois d’Osler, 
Hoskin et Harcourt, laissant un immense vide devant 
le filet des Canadiens. En 1973-1974, Montréal, sans le 
célèbre numéro 29, est éliminé dès le premier tour par 
les Rangers.

Au cours de l’été 1974, les Canadiens et Dryden arrivent 
à une entente et ce dernier revient au jeu. 

De la saison 1975-1976 jusqu’à la fin de sa carrière en 
1979, alors que les Canadiens de Montréal allaient 
remporter quatre coupes Stanley consécutives, Dryden 
continue d’offrir de superbes performances. À toutes les 
saisons, il récolte au moins 30 victoires, avec un sommet 
de 42 gains en 1975-1976, alors qu’en 1976-1977 il amasse 
41 victoires. Membre de la première équipe d’étoiles de la 
LNH à chacune de ces quatre saisons, il remporte aussi le 
trophée Georges-Vézina à quatre occasions.

L’ancien numéro 29 des Canadiens devient aujourd’hui 
le cinquième gardien de but du Tricolore à accéder au 
Temple de la renommée du Panthéon des sports du 
Québec après Georges Vézina, Bill Durnan, Jacques 
Plante et Patrick Roy.
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Alie, Caroll-Ann 2010 planche à voile

Amyot, Jacques 1993 natation

Anakin, Doug 1998 bobsleigh

Athans, George 1994 ski nautique

Banos, Jean-Marie 2010 escrime

Banos, Jean-Paul 2010 escrime

Barré, Alexandra 2002 canoë-kayak

Bastet, Evert 2006 voile

Bédard, Éric 2011 patinage de vitesse

Bédard, Myriam 2001 biathlon

Bédard, Robert 1991 tennis

Béliveau, Jean 1992 hockey

Bennett, Douglas H. 2003 canoë-kayak

Bernier, Guylaine 1996 aviron

Bernier, Sylvie 1991 plongeon

Bigras, Adrien 1999 golf

Blake, Hector « Toe » 1993 hockey

Blanchard, Bernard « Coco » 1999 crosse

Bossy, Michael Dean 1995 hockey

Bouchard, Émile 1996 hockey

Boucher, Denis 2011 baseball

Boucher, Gaétan 1991 patinage de vitesse

Bourassa, Jocelyne 1992 golf

Bourque, Raymond 2006 hockey

Boyer, Maurice 2003 quilles

Brassard, Jean-Luc 2005 ski acrobatique

Brasseur, Isabelle 1999 patinage artistique

Brunet, Caroline 2009 canoë-kayak

Carter, Gary 2013 baseball

Castilloux, Dave 1992 boxe

Charest, Isabelle 2003 patinage de vitesse

Chartrand, Philippe 2002 gymnastique

Chouinard, Jean-Marc 2004 escrime

Cléroux, Robert 1998 boxe

Cloutier, Guylaine 2005 natation

Cook-McGowan, Myrtle 1974 athlétisme

Corbin, Serge 2014 courses de canot de rivière

Cooke, Graham 2008 golf

Côté, Benoît 2002 courses de chevaux

Côté, Gérard 1991 athlétisme

Cournoyer, Yvan 2002 hockey

Cousineau, Marilou 2013 gymnastique

Crutchfield, Linda 1993 luge, ski alpin, ski nautique

Cyr, Louis 2001 haltérophilie

Daigle, Sylvie 1997 patinage de vitesse

Daignault, Guy 1995 patinage de vitesse

Dalla Riva, Peter 1997 football

Desjardins, Pierre 2000 football

Desmarteau, Étienne 1974 athlétisme

Dionne, Marcel 1999 hockey

Dryden, Ken 2014 hockey

Duhamel, Yvon 2007 sports motorisés - moto

Duncan, Peter 2007 ski alpin

Durnan, Bill 1998 hockey

Edeh, Rosey 2007 athlétisme

Edwards, Philip A. 2005 athlétisme

Eisler, Lloyd 1999 patinage artistique

Emery, John 1998 bobsleigh

Emery, Victor 1998 bobsleigh

Etcheverry, Sam 1993 football

Evanshen, Terry 2002 football

Ferragne, Claude 1996 athlétisme

Fontaine, Nicolas 2009 ski acrobatique

Fréchette, Sylvie 1997 nage synchronisée

Gagnon, Marc 2005 patinage de vitesse

Gareau, Jacqueline 1995 athlétisme

Genois, Réjean 1999 tennis

Geoffrion, Bernard 2003 hockey

Gill, Nicolas 2006 judo

Godbout, François 1994 tennis

Godin, Rolland 2000 tennis

Goulet, Michel 2005 hockey

Goyette, Danielle 2010 hockey

Goyette-Lemay, Lucille 2008 tir à l’arc

Grant, Otis 2008 boxe

Guay, Lucie 1998 canoë-kayak

Harvey, Douglas 1995 hockey

Harvey, Pierre 1991 cyclisme, ski de fond

Hodgson, George Ritchie 1974 natation

LES ATHLÈTES
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Hughes, Clara 2014 cyclisme, patinage de 
vitesse

Huot, Jules 1996 golf

Jardin, Anne 1995 natation

Jobin, Marcel 1993 athlétisme

Julien, Denyse 2014 badminton

Kirby, Peter 1998 bobsleigh

Lach, Elmer 2000 hockey

La Coursière, Régent 2010 natation

Lafleur, Guy 1993 hockey

Lambert, Nathalie 2001 patinage de vitesse

Langlois, Lloyd 2007 ski acrobatique

Lapointe, Guy 2008 hockey

Laroche, Philippe 2002 ski acrobatique

Lareau, Sébastien 2005 tennis

Leblanc, Guillaume 2006 athlétisme

Lemaire, Jacques 1999 hockey

Lemieux, Mario 2010 hockey

Limniatis, John 2013 soccer

Lucas, Éric 2012 boxe

Martin, Andrée 1998 tennis

Montminy, Anne 2003 plongeon

Moore, Dickie 1998 hockey

Morenz, Howie 1992 hockey

Morin, Guy 1994 cyclisme

Morris, Alwyn 1991 canoë-kayak

Paduano, Donato 2000 boxe

Paré, Yves 2001 badminton

Pelletier, Annie 2008 plongeon

Pelletier, David 2012 patinage artistique

Perreault, Annie 2006 patinage de vitesse

Perreault, Gilbert 2001 hockey

Petitclerc, Chantal 2013 athlétisme en fauteuil roulant

Piché, Ronald 1994 baseball

Plante, Jacques 1994 hockey

Plouffe, Pierre 2000 ski nautique

Pound, Richard « Dick » 2001 natation

Quirk-Johnson, Wendy 1997 natation

Raymond, Claude 1992 baseball

Richard, Henri 1994 hockey

Richard, Maurice 1991 hockey

Robert, Yvon 1992 lutte

Robinson, Larry 2004 hockey

Robitaille, Luc 2012 hockey

Rochon, Henri 1996 tennis

Rousseau, Robert 2007 golf, hockey

Roy, Jean-Pierre 1995 baseball

Roy, Patrick 2011 hockey

Saint-Jean, Pierre 1997 haltérophilie

Saint-Louis, France 2003 hockey

Salé, Jamie 2012 patinage artistique

Savard, Serge 1997 hockey

Stastny, Peter 2013 hockey

Staub, Daniel « Rusty » 2014 baseball

Surin, Bruny 2004 athlétisme

Sweeney, Sylvia 2000 basketball

Szmidt, Peter 1998 natation

Tardif, Marc 2009 hockey

Trawick, Herb 1995 football

Tremblay, Jean-Claude 2004 hockey

Turcotte, Maryse 2011 haltérophilie

Turgeon, Mélanie 2009 ski alpin

Vachon, Maurice « Mad Dog » 2009 lutte

Vaillancourt, Michel 1996 sport équestre

Vercheval, Pierre 2006 football

Vézina, Georges 1991 hockey

Viger, André 2001 sport en fauteuil roulant

Vilagos, Penny 2004 nage synchronisée

Vilagos, Vicky 2004 nage synchronisée

Villeneuve, Gilles 1991 course automobile

Villeneuve, Jacques 2012 course automobile

Waldo, Carolyn 1994 nage synchronisée

Wennington, Bill 2011 basketball

Wheeler-Vaughn, Lucile 1974 ski alpin

Wurtele, Rhoda 2012 ski alpin

Wurtele, Rhona 2012 ski alpin

Yeats, Doug 2004 lutte
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Allan, Maurice 1991 haltérophilie

Aubut, Me Marcel 2008 hockey, olympisme

Beauchamp, Jacques 1999 journalisme sportif

Bélec, Richard 2004 baseball

Béliveau, François 2003 journalisme sportif

Bolduc, Gérard 1994 hockey

Bowman, Scotty 2005 hockey

Bronfman, Charles 1998 baseball

Cardinal, Charles H 2014 volleyball

Charbonneau, Pierre 1997 olympisme

Constantin, Aimé 2004 sport amateur

Corey, Ronald 2012 hockey

Damblant, Raymond 2001 judo

Dandurand, Léo 1999 courses de chevaux, 
hockey, football

Desjarlais, Robert 1974 escrime

Drapeau, Jean 1997 politique

Dussault, Jean 2003 patinage artistique

Fisher, Red 2010 journalisme sportif

Gagné, Maurice 2007 patinage de vitesse

Garneau, Richard 2006 journalisme sportif

Gate, George Frederik 1992 natation

Grenier, Jean 1998 olympisme

Lagacé, Raymond 2000 hockey

LES BÂTISSEURS

Lamb, Arthur S. 1974 éducation physique

La Sablonnière, Marcel de 1993 olympisme et loisir

Latourelle, Roger 1992 sport amateur

Laverdure, Lucien 1991 tennis

Lebel, Robert 1991 hockey

Lecavalier, René 1993 journalisme sportif

Leclerc, Maurice 2013 tennis

Lemay, Raymond 2006 cyclisme, courses 
de chevaux

Lévesque, Jean-Louis 2002 courses de chevaux

Mancini, Gaby 2000 boxe

Mouton, Claude 2009 cyclisme, journalisme 
sportif

Pollock, Sam 2003 hockey

Ramage, Pat 1996 biathlon, ski alpin

Rossi, Joseph « Tino » 2010 cyclisme

Schwende, Carl 2001 escrime

Sieber, Walter 2011 olympisme

Smith-Johannsen, Herman 1995 ski de fond

Saint-Jean, Lionel 1994 haltérophilie

Théorêt, Edgar 2005 natation, sport amateur

Thibeault, Gérard 2006 baseball

Weider, Ben 1996 culturisme
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BRIGITTE FROT, 1960-2014

Lorsque Brigitte Frot est décédée en juin dernier, plusieurs 
intervenants ont publié de très beaux et touchants témoignages 
sur cette jeune femme qui a joué un rôle important dans l’histoire 
sportive du Québec. Pour moi, et connaissant son grand amour 
pour le sport, il ne fut pas difficile de la convaincre de joindre 
les rangs du conseil d’administration du Panthéon des sports 
du Québec quand je fus élu à sa présidence en 1991. Elle a été 
une conseillère de tous les instants. 

Avec mon épouse, Brigitte fut certainement la femme qui m’a le 
plus épaulé dans mes projets et un pilier pour notre organisme.

Durant 25 ans, elle a été une conseillère hors pair dans nos 
décisions. Ceux et celles qui l’ont connue, se souviennent d’une 
personne sincère qui n’avait jamais peur d’exprimer ses opinions, qui 
étaient sincères, justes et surtout innovatrices. 

Elle a participé de plusieurs façons aux succès du Panthéon des sports du Québec, 
allant de la production de matériel promotionnel jusqu’à la sélection de futurs intronisés. Elle s’est 
associée de façon extraordinaire à la mission et au mandat du Panthéon, qui sont de mettre en valeur 
les athlètes et bâtisseurs qui ont marqué l’histoire sportive du Québec. 

Son décès, à un si jeune âge, fut un choc pour moi. Elle caractérisait très bien ce que représente un 
bâtisseur et une catégorie que le Panthéon des sports s’efforce de reconnaître à chacun de ses galas 
d’intronisation. Ses succès à la tête de la Fédération de soccer du Québec en sont certainement le plus 
bel exemple.

Par son travail inlassable dans le monde du sport amateur, Brigitte mérite d’être reconnue un jour par 
le Panthéon des sports du Québec. Son apport ne sera jamais oublié.

Au revoir Brigitte.

Nous espérons que tu continueras à veiller sur notre organisme tout en nous aidant à atteindre notre 
objectif principal, soit la fondation du Musée du Panthéon des sports du Québec.

Edgar Théorêt 
Président-fondateur 
Panthéon des sports du Québec
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Merci à nos partenaires BRONZE

L’impression graphique de l’ensemble du 
matériel du gala est une commandite 
d’Impression Paragraph

Conception graphique : Création Carographe

pour le souper pour le cocktail pour le vin

pour commandites en biens et services

REMERCIEMENTS
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Pierre Bouchard
Gaétan Boucher
David Chamandy
Raymond Côté
Gabriel Flageole
Réjean Houle
Marie-Hélène Loranger
Claude Pelletier
Claude Raymond
Simon P. Sénécal
Richard Toupin
Mario Tremblay
Éric Van den Eynde

ÉQUIPE DE RDS
Lucien Gallant
Sylvain Pedneault
Mariève Séguin
Nathalie Tremblay

NOS COLLABORATEURS
Luce Moreau, directrice-générale du 

Panthéon des sports du Québec
Patrice Fontaine, Panthéon des 

sports du Québec
Stu Cowan, Montréal Gazette
Rémi Laflamme
Yves Lacroix, Badmintonphoto
Isabel Lespérance
Pierre-Yvon Pelletier, photographe
Commission sportive Montréal-

Concordia

MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION, DU LOISIR ET DU SPORT

Merci à nos partenaires OR

Merci à nos partenaires ARGENT
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FÉLICITATIONS
Volleyball Québec félicite Charles-H. Cardinal pour son intronisation au 
Temple de la Renommée du Panthéon des sports du Québec. Sa paternité 
dans la fondation de la fédération de volleyball du Québec, la mise au point 
des formations des niveaux 1 à 4 du Programme national de certification des 
entraîneurs et le modèle de Développement à long terme de l’athlète (DLTA) 
est incontestable. Son héritage est si colossal que l’ADN de Charles-H. Cardinal 
en planification de l’entraînement se retrouve aujourd’hui bien au-delà du 
volleyball québécois, national et international, c’est-à-dire dans l’ensemble du 
système du sport amateur mondial. Charles-H Cardinal est aussi animé d’un 
inlassable désir de transmettre son savoir. Il mérite amplement cet honneur.

Martin Gérin-Lajoie, B.Eng., Ph.D.
Directeur général de Volleyball Québec
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